
VADROUILLE CULTURELLE

• HAMLET Shakespeare est à l’af-
fiche au théâtre de la Cité jus-
qu’au 4 décembre. Quinze
comédiens de la troupe
Antibéa Théâtre interpréteront
la pièce ce soir, demain et
samedi à 21 h et à 15 h diman-
che. Rens. : 04 93 16 82 69.

• COMÉDIE La compagnie
Florestan présente Le Mal de
l’air, à 21 heures, à l’espace Ma-
gnan (salle Jean-Vigo). Cette
comédie contemporaine, drôle
et tragique, aborde les thèmes
du mensonge et de la mal-
chance. A voir jusqu’à samedi.
Tarifs: 13 euros, 10 euros pour
les adhérents et les étudiants.
Rens. : 04 93 86 28 75.

• INSTALLATION Plus que
quelques jours pour voir la
vaste installation de l’artiste
Alfredo Romano, conçue pour
les espaces de la galerie
contemporaine du Mamac. Son
œuvre, profondément ancrée
dans la culture sicilienne, s’arti-
cule autour de la mémoire et
plus généralement de la notion

de temps. Entrée
libre. Jusqu’à

dimanche.
METRO

Contournement 
de Nice : débat à
Antibes

RÉUNION Le débat public
sur le contournement auto-
routier de Nice se poursuit,
avec ce soir une réunion à
Antibes sur les thèmes sui-
vants : “Quel transport de
marchandises, quel trafic
poids lourds en 2020?; Quel
rééquilibrage en faveur des
transports maritime et ferro-
viaire?” Participeront no-
tamment au débat le prési-
dent du conseil de développe-
ment Casa et le secrétaire
scientifique du GIR-Maralpin,
ainsi que deux représentants
de Réseau Ferré de France et
de la direction générale de la
Mer et des Transports. “Ceux,
qui chaque jour, se trouvent
bloqués sur l’A8 aux heures
de pointe au niveau de
l’échangeur de Sophia-
Antipolis ou d’Antibes, ont
la parole”, assure la com-
mission du débat. Rendez-
vous salle de conférences du
palais des congrès d’Antibes
à partir de 19 heures. Plus
d’infos sur www.debatpu-
blic-pcrnice.org. METRO

Coup dur pour le
Cavigal basket
SPORT Hana Peljto sera
indisponible durant trois à
quatre mois. La joueuse vient
en effet d’être opérée des
ligaments de la cheville.
Cette tuile intervient alors
que la capitaine de l’équipe,
Emilie Petiteau, n’a toujours
pas récupéré après son opéra-
tion de l’appendicite, il y a
plus d’un mois. Le Cavigal

basket, 12e de Ligue
féminine avec

deux vic-
toires, se

déplace
samedi
à Mou-
renx.
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CENT ANS DE SÉPARATION ENTRE L’ÉGLISE ET L’ÉTAT
A l’occasion du centenaire de la loi instaurant la séparation
de l’Eglise et de l’Etat, une conférence-débat sur le thème :
“1905-2005, laïcité : hier, aujourd’hui, demain” est organi-
sée ce soir, à 19 heures, à la faculté de droit. Jean-Pierre
Dubois, président de la Ligue française des droits de
l’homme et professeur à la faculté de droit Paris-VI, inter-
viendra notamment. METRO

Les incendies profitent 
aux partis de droite
Le nombre d’adhésions à
l’UMP et surtout au FN a
flambé depuis le début
des violences urbaines
dans les Alpes-
Maritimes.

Les voitures ont cessé de brû-
ler ; c’est l’heure des bilans.
Si la préfecture compte le
nombre de véhicules incen-
diés et de personnes inter-
pellées (Metro d’hier), dans les
officines politiques on addi-
tionne plutôt les nouveaux
adhérents... Le constat y est
sans ambiguïté : c’est dans
les permanences des partis de

droite que se sont précipités
les Azuréens échaudés par les
incendiaires. Et au sein de la
droite, le parti de Jean-Marie
Le Pen a raflé la mise.

A Nice, + 50% pour le FN
Rémy François, le secrétaire
départemental du Front natio-
nal, annonce ainsi une aug-
mentation de 25% du nombre
d’adhésions depuis le début
du mois. Le chiffre atteint
même les 50% à Nice, avec
quelque 87 nouveaux encartés
ces trois dernières semaines.
Il s’agirait “d’adhésions spon-
tanées”, selon le représentant
du parti. La majorité des adhé-
rents auraient en effet payé

leur carte au tarif normal,
alors que les instances natio-
nales du parti avaient pour-
tant concédé un geste com-
mercial : l’adhésion “de salut
public” à 15 euros, au lieu des
50 habituels...

Effet Sarkozy
Les incendies ont également
rabattu un certain nombre
d’Azuréens vers les perma-
nences de l’UMP. Pour un
cadre du parti, c’est l’effet
Sarkozy : “Les gens qui adhè-
rent aujourd’hui adhérent à
Sarkozy !” La fédération des
Alpes-Maritimes – la 4e de
France en nombre de mili-
tants – aurait ainsi enregistré
près de 80 adhésions (ou
renouvellements) depuis le
1er novembre. Calme plat en
revanche au PCF, au PS, et
même à l’UDF (voir encadré).
Pour ces formations, les évé-
nements du début du mois
n’ont eu “aucun effet” sur les
adhésions. MICHEL BERNOUIN

Rudy Salles fait des propositions

• Le député UDF propose que les propriétaires d’appartements
dans les quartiers sensibles soient exonérés de la taxe
foncière. Pour les entreprises situées en zone franche (comme
l’Ariane, qui fait partie de sa circonscription) et qui recrute-
raient des salariés résidant dans leur quartier, le député
réclame également des exonérations de charges sociales.

Quand l’art et l’entreprise
se rencontrent
L’université de Nice-
Sophia-Antipolis (Unsa)
crée l’événement en
organisant jusqu’à
samedi un colloque
international sur le
thème “Arts, entreprises
et technologies”.

Cela n’est visiblement plus
un tabou. L’art et l’entreprise
ne sont plus deux disciplines
fermées l’une à l’autre. C’est
en tout cas ce que tend à
prouver le colloque interna-
tional qui débute aujour-
d’hui au pôle universitaire de
Saint-Jean-d’Angély. Son
objectif est original et ambi-
tieux, puisqu’il s’agit de rap-
procher les acteurs du monde
de l’art, de l’entreprise et des
technologies et industries du
numérique, dans le contexte
du développement industriel
et culturel de l’Europe.

“On achète de l’imaginaire”
“Lorsqu’on achète une paire
de chaussures Nike, on
achète de l’imaginaire”,
explique Norbert Hillaire,
professeur d’histoire de l’art
et de sciences de la commu-
nication à l’Unsa et respon-
sable scientifique du col-
loque. “Nous allons analyser

les interactions entre l’art et
l’industrie, et même les
encourager, dans une région
où l’économie repose en
bonne partie sur les indus-
tries du loisir et du rêve.”

Ce colloque réunira des
acteurs majeurs de la sphère
universitaire, de l’art et de la
création, du monde des
entreprises et de l’industrie,
des collectivités territoriales
et autres experts. Tout le gra-

tin, à l’exception d’un “agita-
teur”, qui se dit “infréquen-
table à Nice”, Fred Forest (voir
encadré). Ce rendez-vous de

l’art et de l’entreprise pourrait
bien constituer le premier
acte de la création d’un centre
universitaire d’art et de
recherche. S.B. ET M.B.

Forest
téléphone à
sainte Rita
L’ARTISTE SUBVERSIF, dont
l’exposition critique envers
Jacques Peyrat lui avait valu
d’être exclu de la nuit des
galeries (Metro du 22 sep-
tembre), dénonce une nou-
velle censure. Fred Forest
n’a pas été invité au col-
loque malgré, dit-il, sa
“triple qualité de professeur
émérite de l’université de
Nice, d’artiste entrepreneur,
et de responsable de musée
et d’organe de presse web-
netmuseum.org.” Pour se
faire entendre, il a décidé de
s’en remettre à sainte Rita !
S’inspirant d’Yves Klein, il
va se poster ce matin à
11 heures devant l’église de
la rue des Poissonniers,
dans le Vieux-Nice, et adres-
ser une “supplique techno-
logique” (par téléphone
concrètement) à la “sainte
des causes désespérées”.
L’artiste prévoit de s’inviter
ensuite au colloque... M.B.

CHRISTO sera mis à l’honneur dans une exposition

SANS OUBLIER…

• A l’occasion de ce colloque
seront présentées les œuvres
de l’artiste Christo dans  une
expoisition inédite à l’espace
d’exposition du pôle universi-
taire Saint-Jean-d’Angély, et ce
jusqu’en janvier prochain.
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LE CHIFFRE

3 C’est, en millions d’euros, le coût du
prolongement du couloir de bus en site
propre entre le boulevard Grosso et la

route de Grenoble. Cet investissement est pris
en charge à 90% par la Canca, et 10% par la
ville de Nice. Les travaux devraient être
achevés fin avril. SOURCE : CANCA


